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Introduction 

La langue française est considérée comme une langue étrangère en Algérie, mais elle 

joue un rôle d’une langue seconde dans de nombreux domaines comme  l’économie et 

l’éducation. 

L’objectif de l’enseignement/apprentissage du FLE est de faire acquérir et développer 

chez les apprenants les quatre compétences : 

écouter/parler à l’oral et lire/écrire à l’écrit. Donc les apprenants peuvent 

progressivement comprendre clairement et s’exprimer facilement dans ces quatre compétences 

dans le FLE. 

La lecture et l’écriture sont deux activités absolument liées. Elles sont des compétences 

fondamentales qui s’enseignent dans tous les paliers (primaire, moyen, secondaire, 

universitaire). 

Pour apprendre et enseigner le FLE, la lecture est l’une des conditions  essentielle car 

elle est considérée comme une stratégie efficace qui permet aux apprenants d’améliorer leurs 

compétences de la production écrite en FLE. 

La lecture est une habilité linguistique fondamentale pour la maitrise d’une langue quel 

que soit (LM, LS, LE), elle aide à accéder à la connaissance et à construire un instrument 

d’intégration sociale. 

L’écrit sert dans tous les domaines de notre vie quotidienne : liste de course, une recette 

de cuisine, invitation…etc. 

L’enseignement de cette tâche est l’une des missions exclusives de l’école, car les 

apprenants sont à chaque fois face à l’écrit : des exercices en classe, des devoirs, examens de 

chaque semestre et à la fin de chaque cycles. 

L’acte d’écrire est une activité omniprésente dans la classe de FLE. Elle aide l’apprenant 

à écrire soit pour vérifier ses performances liées à l’application des règles grammaticales, 

lexicales et syntaxiques. Soit pour avoir communiquer avec quelqu’un. 

En 2006/2007 le français est introduit par la nouvelle réforme de  l’enseignement 

scolaire au cycle primaire à partir de la 3ème année primaire au lieu de la 4ème année. 

L’apprenant commence donc à apprendre à lire et à écrire en cette nouvelle langue depuis 

cette année. 
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Notre recherche s’inscrit dans le cadre de la didactique des langues étrangères, et plus 

précisément  pour la didactique de l’écrit. Notre thème est lié à  « L’impact de la lecture sur 

l'amélioration des compétences de la production écrite. Cas des apprenants de 2
ème

 année 

secondaire». 

Dans la présente étude, nous nous sommes intéressés aux apprenants de la deuxième 

année secondaire, car cet échantillon représente un profil des apprenants qui ont huit ans 

d’apprentissage de la langue française. 

Après cette longue période d’apprentissage de FLE, les apprenants souffrent encore des 

réelles difficultés lors de la rédaction des textes car ils ignorent les stratégies d’écriture. Ces 

apprenants ont un examen finale en 3
ème

 année secondaire (BAC).malgré cela, nous avons 

constaté que leurs copies de la production écrite ont un manque de connaissances et de 

compétences à la pratique de l’écrit. 

Ces difficultés ont une relation soit avec le facteur motivationnel, soit avec le mauvais 

choix de l’activité qui aide à développer les compétences scripturales. 

Donc, notre objectif sera de montrer l’impact de la lecture sur l’amélioration des 

compétences en productions écrites des apprenants et également de montrer le rôle que 

pourrait jouer la lecture pour l’enseignement/apprentissage de FLE et pour développer les 

compétences à produire des textes de qualité. 

Alors cette situation nous mène à s’interroger sur la relation entre lecture et écriture, 

notre problématique sera donc : 

La lecture pourrait-elle aider les  apprenants à améliorer leurs compétences de la 

production écrite en FLE ? 

Aussi dans notre travail nous tenterons de répondre aux questions suivantes: 

-Quelles  sont les difficultés  rencontrées par les apprenants lors de l’écriture? 

-Comment la lecture comme une activité peut-t-elle améliorer les compétences 

rédactionnelles chez le lecteur ? 

Pour tenter d’apporter des réponses à nos questions, notre recherche s’appuie sur les 

hypothèses suivantes: 



Introduction 
 

 
3 

a) la lecture aiderait  les apprenants à se documenter et à trouver des idées, sujets et 

expressions pour améliorer leur production écrite. 

b) la lecture donnerait  plus que du plaisir aux apprenants, cela leur permet de 

mémoriser les mots et d’élargir leur vocabulaire et leur bagage linguistique. 

Pour atteindre nos objectifs précis, nous avons choisi des différents outils 

d’investigations :un questionnaire destiné à des  enseignants et les séances de lecture et de la 

production écrite. 

Nous avons adopté dans cette recherche deux méthodes : 

La première est une méthode expérimentale et la deuxième est une méthode 

analytique, qui porte sur l’analyse des productions écrites des apprenants (pré-test et post-

test). 

Notre travail sera subdivisé en deux parties distinctes : 

La première partie est consacrée au cadre théorique, elle se compose de deux chapitres, 

le premier s’intitule « l’enseignement/apprentissage de la lecture », il est consacré à la 

définition de la lecture, ses types et objectifs. Aussi aux approches et méthodes de la lecture, 

sa place et son rôle dans l’enseignement/apprentissage. 

Ainsi que le rôle de la mémoire dans l’acte de lire. Nous allons aussi aborder le rôle de 

la motivation pour l’enseignement/apprentissage de la lecture. 

Pour le deuxième chapitre, il s’intitulé : « la lecture au service de l’écrit », il est consacré 

aux définitions de la production écrite et de quelques concepts clés, aussi l’apprentissage de 

l’écriture et ses étapes d’acquisition en FLE, ensuite ses difficultés. 

À la fin de ce chapitre, nous nous intéressons aux rapports qui existent entre lecture et 

écriture. 

La deuxième partie est consacrée à la pratique, elle se compose des différentes étapes 

qui nous ont permis de réaliser notre expérimentation. 

Nous allons commencer par un questionnaire destiné aux enseignants dans plusieurs 

lycées, pour montrer le rapport lecture/écriture. En outre, nous allons analyser les productions 

écrites avant et après l’activité de la lecture. 
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CHAPITRE I: 

L’enseignement/Apprentissage 

De la lecture. 
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Introduction : 

La lecture est une activité très importante pour apprendre les langues étrangères et 

acquérir les savoirs. Elle permet aux apprenants de développer plusieurs compétences soit 

linguistique, communicative ou bien culturel …etc. 

La lecture est considérée comme une activité qui fait partie de la personne car elle lui 

offre une chance pour maitrise les choses les plus simples dans sa vie comme lire un journal ; 

consigne, écrire une lettre ….etc. 

Dans ce présent chapitre, nous allons essayer de définir le processus de lecture, tout en 

expliquant les types de lecture, les compétences de la lecture et ses objectifs en langue 

étrangère .ainsi nous allons mettre l’accent sur le rôle de la motivation dans 

l’enseignement/apprentissage de la lecture. 
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I. la lecture : définition, types et objectifs. 

I.1 Définition de la lecture : 

Aujourd’hui et avec le développement de domaine didactique ; l’acte de lire possède 

plusieurs définitions, la lecture est plus large que « lire c’est comprendre », tellement la 

lecture est une activité profonde et complexe nous avons trouvé plusieurs définitions parmi 

eux nous pouvons considérer : 

D’après le dictionnaire le petit Robert l’acte de lire est définit comme «suivre des yeux 

en identifiant des caractères (….) énoncer un texte écrits pour s’en présenter, soit pour en 

faire connaitre à d’autres le contenu»1 

Pour J.P.CUQ l’acte de lire « il ne s’agit plus tant de choisir les meilleurs textes pour 

tels on ou tels usage que de trouver les meilleurs façons de développer les compétences de 

compréhension : construction progressive du sens d’un texte »
2
c’est à dire que la lecture peut 

construire le sens d’un texte et que la compréhension d’un texte est reliée aux connaissances 

antérieures de lecteur. 

Pour J.Grégoire et B.Pierat, la lecture est considérée comme « une habileté mentale 

complexe. Ce n’est pas une compétence unique mais plutôt la résultante de plusieurs 

composantes distinctes, quoique complémentaires, mettant en jeu aussi bien des habiletés 

spécifiques au domaine particulier du traitement de l’information écrite que des compétences 

cognitives beaucoup plus générales( par exemple ,l’attention, la mémorisation, l’aptitude 

intellectuelle , les connaissances générales)qui interviennent dans bien d’autres domaines »3
 

D’après cette définition, nous comprenons que l’activité de lecture a besoin des diverses 

compétences liés aux capacités cognitives et linguistiques qui aident à la compréhension d’un 

message écrit. 

Selon M.Dabéne «l’acte de lecture est la capacité de construire une signification à 

partir de ce qu’on perçoit, selon des modalités ou des stratégies dont le lecteur est maitre et 

qu’il choisit à la fois en fonction des types de textes et de son projet de lecture»
4
. 

Dans ce cadre se renforce une autre définition de lecture, celle de Jean Foucambert qui 

pense que : « pour apprendre les mécanismes de lecture, il faut nécessairement et avant toute 

chose les rattacher aux problèmes liés à la communication »5
 

D’après lui la lecture est bais de communication qui demande la présence des deux 

                                                      
1
 Le petit robert, Dictionnaire de la langue française, Paris, édition petit robert  2006 p .498. 

2
 Jean Pierre Cuq, Dictionnaire de didactique du français langue étrangère et seconde, Paris, édition CLE1 

2003, p .154. 
3
Jacques Grégoire, et B.Pierrat .Évaluer les troubles de lecture : les nouveaux modèles théoriques et leurs 

implications diagnostiques Bruxelles, de Boeck, 1994, p.24. 
4
 Michel DABENE, citée par M.C, « Kirplani in le français dans le monde », N°29, Octobre.1997, Paris. 

5
Jean FAUCAMBERT, (en ligne), disponible sur : http://cybertribes.com/lire.html. 

http://cybertribes.com/lire.html
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pôles principaux ; l’émetteur et le récepteur. 

D’après cette définition, nous comprenons que la lecture a deux éléments principaux : le 

lecteur et le texte à lire, l’activité de lecture relie le lecteur avec un texte et le lecteur avec 

d’autres lecteurs, comme dans une classe ou l’activité de lecture se partage entre les 

apprenants qui lisent. 

Actuellement, lire est devenus une condition dans notre vie sociale .La personne qui 

participe avec les autres c’est un une personne qui lit bien, car la lecture lui permet d’enrichir 

sa soi et la cultiver. 

Reuter confirme que « la lecture est une pratique sociale, historiquement constituée, 

mettant en jeu des savoirs, des représentations, des investissements, des valeurs ainsi que des 

opérations physiques, psychologiques et cognitives complexes, visant à construire du sens en 

référence à un écrit »6 

Suite à toutes ces définitions, nous pouvons dire que la lecture est que elle est considérée 

comme une pratique qui englobe plusieurs domaines, elle dépasse le sens traditionnel « lire est 

de suivre avec les yeux la lettre dans un texte », alors la lecture est une activité complexe qui 

  

I.2 - Les types de lecture: 

I-2-1-Repérage: 

« Cette technique de lecture sert à évaluer l’utilité et l’importance d’un ouvrage et à 

repérer les parties les plus significatives dans le cadre de son travail »7
 

La lecture repérage s’utilise par le lecteur pour lire et sélectionner les informations 

intéressantes, il peut appliquer cette technique pour lire que la partie qui le concerne. Par 

exemple en lisant : la couverture du livre, les tables des matières ….Etc. 

Ce type de lecture aide le lecteur à choisi ce qu’est important et en relation avec son 

travail. 

I-2-2-Active: 

« La lecture active est une technique pour stimuler les capacités intellectuelles dans le 

but de mieux comprendre la pensée de l’auteur et ainsi être en mesure d’extraire les 

informations significatives de se situer par rapport à celles-ci en jugeant de leur qualité»8 

Donc cette technique permet à l’apprenant de connaitre en détail le contenu d’un 

document, elle fait appel à la prise de notes et elle vise la compréhension d’un texte. 

 

                                                      
6
  YREUTER, Enseigner et apprendre à écrire, paris, ESF éditeur, 1996, p.26. 

7
http://www.teluq.uquebec.ca/psyprog/html/d129(1).htm 

8
 Ibid. 

http://www.teluq.uquebec.ca/psyprog/html/d129(1).htm
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I-2-3-Balayage: 

Selon S.GIGNERE : « l’écrémage est l’une des stratégies les plus utilisées, il s’agit 

d’une lecture très rapide pendant laquelle le lecteur parcourt le texte ne captant que ce qui 

important »9
 

S’intéresse pas à lire la totalité des mots, mais elle consiste à comprendre le plus 

important dans le texte, elle s’utilise uniquement pour sélectionner et repérer les passages 

essentielles dans un texte. 

I-2-4-La lecture à haut voix: 

Ce type de lecture consiste à oraliser un texte, elle aide à la compréhension active de ce 

texte. 

Selon Sophie Moirand « la subvocalisation ralentit considérablement la vitesse de 

lecture et même la qualité de la compréhension »10
 

D’après cette citation, le but de lecture à haut voix est aidé le lecteur à améliorer sa 

prononciation et de subvocaliser chaque mot dans le texte et chaque syllabe. 

I-2-5-La lecture silencieuse: 

La lecture silencieuse est l’action de lire pour soi, cette lecture est le contraire de la 

lecture à haut voix, ou le lecteur utilise que les yeux et sans prononciation. 

Ce types de lecture « c’est lire avec l’œil parcourant les lignes et assurant une 

compréhension immédiate du sens pratiqué pour son utilité, elle a sa place dans l’éducation 

en raison de sa valeur éducative elle donne l’impression d’intimité de confidence d’où 

naissent le gout et la passion de la lecture »11
. 

Nous comprenons après cette citation que la lecture silencieuse joue un rôle pour la 

compréhension des textes et qu’elle a une place très importante dans la classe et dans 

l’enseignement. 

 

I.3 Les objectifs de la lecture: 

 

La lecture joue un rôle très important pour le développement de notre vie culturelle et 

professionnelle, elle occupe une grande place pour l’enseignement /apprentissage dans tous  

les cycles. 

Il est prouvé que les apprenants qui lisent peuvent comprendre, communiquer, 

informer et s’informer.  

                                                      
9
 Sylvie GIGNERE, stratégies de lecture chez les élèves de deuxième année de primaire, département d’étude 

française et de traduction, université Laurentienne, sd, p .71. 
10

 MOIRAND Sophie, cité par SEGHIOUR Sabrina, le rôle de la lecture compréhension dans 

l’amélioration de la production écrite en FLE, mémoire de master, université de m’sila 2014-2015 p31. 
11

 IFADEM niger, agence universitaire de la francophonie. 
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Or, les apprenants n’ont pas la même manière de lire un texte et le même but c’est 

pourquoi, nous jugeons nécessaire de préciser les différents objectifsde la lecture: 

I-3-1-Lire pour comprendre: 

« Lire c’est comprendre »12.donc la lecture et la compréhension sont deux faces d’une 

seule pièce, la compréhension est un facteur essentiel pour la lecture. 

I-3-2-Lire pour communiquer: 

Pour faciliter notre communication nous devons lire. Pour savoir échanger des 

informations aves notre destinataire.  

I-3-3-Lire pour s’informer: 

Cet objectif permet aux apprenants de recueillir des informations différentes pour les 

utiliser pendant leur apprentissage, par exemple, c’est à travers la lecture que l’apprenant peut 

réaliser des exposés et réussir ses examens. 

I-3-4-Lire pour savoir lire: 

Selon Hébrard Jean «lire ne consiste pas à aller du texte à sa signification possible, mais 

au contraire, à faire des hypothèses sur une signification possible, puis à vérifier ces 

hypothèses dans le texte»13 

Le texte peut donc être une source pour confirmer des hypothèses déjà formulées au 

préalable par le lecteur. 

I-3-5-Lire pour le plaisir: 

Le texte n’est pas toujours consulté pour avoir des informations, il peut également 

provoquer un moment d’attraction et de plaisir. c’est ce qui le confirme Christian Poslaniec 

«quand on parle de lecture-plaisir c’est tout cela qu’on évoque, le plaisir n’étant que la façon 

de ressentir, d’exprimer, le fait d’avoir vécu intimement un moment de vie imaginaire 

paraissant avoir plus de réalité durant le temps de la lecture que la lecture elle-même »14 

Donc l’acte de lire n’est pas seulement la maitrise d’un code dans le texte pour 

comprendre la signification, mais il donne du plaisir. Voilà pourquoi il semble important 

d’éveiller le plaisir de lire chez les apprenants.  

 

 

 

                                                      
12

 CHARTIER Anne –Marie et HEBRARD jean, discours sur la lecture (1880-2000) édition fayard, France, 

2000, p.648. 
13

 HEBRARD jean. « Du parler au lire » un diagramme pour la lecture. Édition IPN p.102. 

14
 C.POSLANIEC « donner le gout de lire »édition du sorbier, paris.2001 p. 11. 
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II. L’enseignement /apprentissage de la lecture 

II-1- L’enseignement/apprentissage de la lecture dans quelques approches : 

 
« un bref retour sur chaque approche et sur son orientation théorique sous-jacent ,nous 

permettra de mieux comprendre cette discipline en voie de constitution qu’est l’enseignement 

apprentissage de la lecture en langue seconde et de mettre en lumière les lignes de force des 

expériences antérieurs »
15

. 

La lecture attire l’attention de plusieurs chercheurs et didacticiens à propos de 

l’importance et la place qu’elle occupe dans ces approches: 

II-1-1- L’approche traditionnelle: 

Selon cette approche, l’apprentissage d’une langue étrangère s’insistela capacité de 

maitriser la traduction, elle permet d’acquérir un bagage linguistique très important pour avoir 

communiqué. 

L’approche traditionnelle permet à l’acte de lire d’établir des liens entre la langue 

étrangère et la langue maternelle par l’activité de traduction. 

II-1-2-L’approche audio-orale: 

Selon cette approche l’apprentissage est considéré comme un conditionnement, 

l’apprentissage d’une langue pour cette approche est un acte machinal, l’apprenant ici doit 

acquérir les fondements de la langue en question. 

Cette approche base essentiellement sur la bonne prononciation des mots et des syllabes, 

elle ne donne pas une importance à la compréhension. 

II-1-3-L’approche audio-visuelle (SGAV): 

Gubérina déclare que « dans l’apprentissage d’une langue étrangère tout effort doit 

porter sur la compréhension du sens global de la structure, une organisation linguistique 

formelle et que cette perception sera facilite si les éléments audio et visuel sont présent 

»
16

.selon lui nous comprenons que cette méthode est le contraire de l’approche audio-orale. 

II-1-4-L’approche cognitive: 

Cette approche a un fondement sur l’apprentissage, pour apprendre il faut tout d’abord 

tenir compte de la structure cognitive de l’apprenant, pour cette approche l’acte de lire est la 

capacité de l’apprenant à comprendre un texte à lire elle met l’accent sur le rôle de la mémoire 

dans l’activité de la compréhension. 

                                                      
15

CORNAIRE Claudette, et GERMAIN Claude, le point sur la lecture, Québec, édition 

CLE international, 1999, p.3. 
16

Ibid. p08. 
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II-1-5-L’approche communicative: 

Selon CORNAIRE Claudette et Germain CLAUDE la lecture définie qu’elle 

« S’inscrit dans un processus de communication au cours duquel le lecteur reconstruit 

un message à partir de ces propres objectifs de communication ». Nous comprenons donc que 

l’apprenant et pour aboutir à la compréhension du message et de communiquer, il doit 

utiliser ses connaissances et ses compétences »
17

 

 II-2-Les méthodes d’enseignement /apprentissage de la lecture: 

 
II-2-1-Méthode synthétique :(syllabique). 

C’est l’identification des mots et la construction du système de correspondance 

graphologique, elle repose sur la méthode syllabique. La méthode synthétique consiste d’aller 

du simple vers le complexe c'est-à-dire les sons, les lettres puis les mots (les syllabes) ou la 

lecture commence par la phrase et en suite le texte. Dans cette méthode l’apprenant prend un 

seul rythme d’apprentissage là oùil apprend des signes sans comprendre le gout de la lecture. 

II-2-2-Méthode analytique:(globale). 

Selon Bruno GERMAIN « cette méthode part des grandes unités écrites (le texte, la 

phrase) pour aller vers leurs composantes(le mot) chaque phrase ou chaque mot est une entité 

qui a son identité propre et son sens associé»
18

. 

Cette méthode basée essentiellement sur la mémorisation directe des mots et des phrases 

sans l’analyse des sons qui les composent. 

La lecture se fait par la reconnaissance d’un mot tout entier et non le code de l’écrit, 

comme l’affirme GASTON Mialaret :« Au début est le sens et la lettre ne vient qu’à la fin »19 

II-2-3-Méthode mixte : (semi–globale). 

Cette méthode c’est une combinaison entre deux méthodes, la méthode syllabique et la 

méthode globale, l’apprentissage de la lecture va du texte vers la lettre « de la lecture de la 

phrase et du mot à l’analyse des éléments»20 

Cette méthode est considérée comme une méthode analytique, car l’apprenant va de la 

lecture des phrases à l’analyse des lettres. 

  

                                                      
17

 CORNAIRE Claudette, et GERMAIN Claude, le point sur la lecture, paris, édition CLE international, 1990, 

 p. 8. 
18

 GERMAIN Bruno, les méthodes de lecture en cours préparatoire, édition BBF, Paris 2004, p36. 
19

 GASTON Mialaret : l’apprentissage de la lecture, presses universitaire, Paris, 1966, p 15. 
20

 MOIRAND F, cité par Abdelkader Amir, diagrammes pour la lecture O.N.P.S, Alger, 1990, p46. 
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 II-3-La place de la lecture dans l’enseignement: 

 
La lecture occupe une place très importante dans l’enseignement du FLE car son 

objectif est d’installer chez les apprenants les quatre compétences, à l’oral :(écouter/parler) et 

à l’écrit (lire /écrire). 

La lecture n’est pas une activité de suivre les lettres avec les yeux seulement, mais est 

une activité qui a besoin de plusieurs facteurs. 

L’enseignement des langues aujourd’hui compte sur la lecture car elle donne plusieurs 

chances à l’apprenant, quand il lit, découvre, organise et interprété les significations de ce qui 

est écrit comme cela il va avoir des connaissances qui l’aident à réussir dans la classe et dans 

sa vie quotidienne, il peut communiquer, avoir un bagage linguistique, formatif et culturel. 

 II-4-Les compétences de la lecture en langue étrangère: 

Le but de la lecture est d’installer chez le lecteur des compétences différentes qui lui 

aide à comprendre et analyser les textes donnés. 

La lecture d’une langue étrangère installe chez le lecteur les compétences suivantes : 

II-4-1-La compétence linguistique: 

La fonction de lire aide le lecteur d’une langue étrangère d’acquérir des compétences 

linguistiques (grammaticales, lexicales, phonologique, orthographiques) qui lui offre une 

capacité pour communiquer et à agir, c'est-à-dire accomplir des taches dans une langue 

précise. 

I-4-2-La compétence discursive: 

Le lecteur pendant sa lecture en langue étrangère va acquérir une compétence qui lui 

permet à structurer des phrases cohérentes, même le discours et son organisation thématique, 

sa cohérence et cohésion, son style et registre.il va connaitre aussi les différents styles 

discursive tels que la description, la narration, l’argumentation…etc. La compétence 

discursive est très importante dans l’enseignement /apprentissage des langues étrangère car 

apprendre une langue étrangère n’est pas le faits de connaitre que des mots et sons. 

II-4-3-La compétence référentielle: 

La compétence référentielle est le faits d’acquérir les savoir-faire et avoir des bagages 

sociales et culturels .cette compétence aide le lecteur à bien comprendre les textes proposes 

car il n’a pas les même références avec cette la langue étrangère. 

Ces trois compétences citées intervenant dans la mise en place de la compétence de 

lecture, qui aident le lecteur à développer son niveau d’apprendre une langue étrangère. 
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II-5-Les caractéristiques de la lecture en FLE: 

Pour apprendre la lecture en langue étrangère on trouve une complicité qu’en langue 

maternelle à cause des problèmes de la compétence linguistique ainsi qu’à des variables 

affectives, la lecture en langue étrangère est caractérisée par : 

II-5-1-La lenteur: 

 

L’un des caractéristiques de la lecture en FLE est la lenteur, le lecteur en langue 

étrangère souffre de ce problème, car il lise des mots nouveaux qui ne sont pas installés dans 

sa : mémoire et qu’il ne les comprend pas. 

Nous remarquons que les comportements (vitesse, le plaisir de lire, lire à voix haute, 

faire un retour sur sa lecteur, écouter à lire….etc.) des lecteurs en LM sont différents que 

celles en LE. Car en LM ils ont l’habitude de lire et d’écrire les mots facilement, mais pour 

une LE ils n’ont pas cette habitude qui leur aide à lire rapidement un texte. 

II-5-2-Su vocalisation : 

Le lecteur en langue étrangère est face à des problèmes plus larges qu’un lecteur en 

langue maternelle car il n’a pas l’habitude de reconnaitre les mots à la lecture se produit 

rapidement d’une façon automatique, il déploie plus d’énergie, afin de reconnaitre lesmots et 

les déchiffrer en graphèmes et en phonèmes, alors que le lecteur en langue maternelle prend 

un peu de temps dans cette opération car il a des connaissances du code linguistique. 

II-5-3-Fragmentation: 

Selon GAONACH Daniel : 

« Chaque opération est réalisé e correctement ; chaque opération est mise en œuvre au 

bon moment en articulation avec les autres opérations qui lui sont liées ; le cout de la 

réalisation (effort et temps) de chaque opération reste dans les limites qui ne conduisent pas à 

la saturation du système de traitement, auquel cas d’autres opération qui pourraient être par 

ailleurs correctement maitrisées risquent de se trouver en difficultés »21 . 

Suite à cette citation, l’opération de détailler les mots dans un texte nécessite beaucoup 

d’attention et de temps. 

II-6-Le rôle de la mémoire dans l’acte de lire: 

 
La mémoire est un trésor pour l’homme car elle est la base de toutes nos activités 

qu’elles que soient. 

Donc nous pouvons dire que la mémoire à un rôle très important dans l’acte de lire .en 

                                                      
21

 GAONACH Daniel, théorie d’apprentissage et acquisition d’une langue étrangère, Hatier Didier, Paris 

1999.p163. 



Chapitre I                        l’enseignement/apprentissage de la lecture. 
 

 
15 

psycholinguistique les spécialistes distingue trois types de mémoire : 

II-6-1-La mémoire sensorielle: 

Pour cette mémoire l’individu utilise ses organes sensoriels pour traiter les faits, mais 

cette mémoire enregistre automatiquement l’information pendant une seconde. 

Donc, quand on lit une information elle s’enregistre dans notre mémoire sensorielle et si 

l’information n’était pas importante elle se supprime pendant une seconde. 

II-6-2-La mémoire à court terme: 

La mémoire à court terme (MCT), à nous permet d’avoir un certain nombre 

d’information limitée qui dure pendant quelque seconde. 

Pour cette mémoire « le registre à court terme semble avoir une capacité de stockage 

limitée, mais avec une vitesse de stockage et de lecture très rapide »
22

. 

Nous comprenons que l’enregistrement des informations a une relation avec la capacité 

de stockage c'est-à-dire si l’information est importante on l’a gardé pendant une période très 

courte « la mémoire ‘’immédiate ‘conserve 10 à 20 secondes les informations puis les rejette 

ou en sélectionne une part qu’elle transmet à la mémoire à moyen ou à long terme»
23

. 

II-6-3-La mémoire à long terme: 

La mémoire à long terme est le contraire de la mémoire à court terme, elle stocke les 

informations pour une longue durée et peut être à vie. 

Pendant la lecture l’apprenant garde les idées et les concepts dont il a besoin. Les mots 

et les informations enregistrées dans cette mémoire aident l’apprenant à les utilisées pour 

reconnaitre un élément dans un champ perceptifs au bien pour lui aider à créer ses hypothèses. 

Dans l’acte de lire la mémoire à court terme et à long terme sont les plus responsables 

sur l’opération d’organiser les éléments principaux dans l’acte de lire et permet au lecteur de 

percevoir un nombre de signification. 

La mémoire à court terme (mémoire de travail) envoyé les informations stockées à la 

mémoire à long terme, ce qu’aide le lecteur à fabriquer une représentation mentale sur le 

texte. 

II-7-L’enseignement /apprentissage de la lecture et motivation : 

Enseigner ou bien apprendre la lecture en langue étrangère n’est pas une activité facile, 

car l’enseignant se trouve devant une situation où il essaye de transmettre les savoirs aux 

apprenants avec une manière successive. les apprenants rencontrent des lacunes aussi pendant 

l’apprentissage d’une langue étrangère car ils n’ont pas des connaissances préalables 

suffisantes pour l’apprentissage de cette langue .sur cette langue. 

                                                      
22

 http://xn--lammoirehumain-dkb.canablog.com./  
23

 EVELYNE Cheverot et DECKER Chantal, le parcours au C.P.Hatier. Québec. Paris 2001. 

http://lamémoirehumain.canablog.com./
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La motivation joue un rôle pour encourager les apprenants .en classe l’apprenant 

cherche toujours une ambiance rassurante est confiance sécurisante pour faciliter son activité 

de lecture. 

L’enseignant n’est qu’un médiateur, mais il devrait aussi entourer l’activité de lecture 

de la notion de plaisir. 

Le milieu de la classe, l’ambiance et les textes supports proposés aident à développer les 

habitudes de lire chez les apprenants. 

L’enseignant est toujours en mission de chercher  et trouver des stratégies efficaces qui 

mettent les apprenants en pratique pendant la séance de lecture. L’enseignant doit être perçu 

par l’élève comme étant là pour l’aider à avancer. 

C’est pourquoi, la motivation contribue à aider les apprenants à lire et elle possède un 

impact efficace sur le processus d’enseignement-apprentissage 

II-7-1 Le rôle de l’enseignant pour motiver l’apprenant en séance de lecture : 

L’enseignant dans sa classe il doit bien gérer ses apprenants et organiser ses leçons, il 

doit toujours chercher aux nouveaux techniques pour une meilleure présentation des cours. 

L’enseignant est devant un métier très difficile à pratiquer, il besoins d’une personnalité, 

une compétence et une motivation. Pour faciliter son travail il doit toujours être en plein 

forme et motiver les apprenants pour essayer de partager ses savoirs et favorise la mise en 

place des stratégies que les apprenants mettent en pratique. 

Dans la séance de lecture l’enseignant doit tout d’abord prendre une idée concernant les 

types des textes que ses élèves les aiment. Après, il doit entrer des textes dans la classe (les 

journaux, les revues, les BD, les textes publicitaire, ……..etc.).En précisant ses objectifs, 

c'est-à-dire, il faut réfléchir à la façon qui lui permet de transmettre son message. 

Pour motiver les apprenants l’enseignant doit éviter d’envoyer l’apprenant à endormir, 

dégouter et absenter psychiquement en classe. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

Conclusion : 
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Dans ce chapitre nous avons essayé de définir la notion de lecture et d’expliquer sa 

place dans l’enseignement/apprentissage de FLE. 

A ce propos, nous avons donné quelques définitions sur l’acte de lire, ses méthodes et sa 

place dans quelques approches. 

Nous avons essayé de mettre en lumière les différents types, compétences et objectifs de 

la lecture, même le rôle de la mémoire dans l’acte de lire. 

La lecture est un outil important dans l’enseignement/apprentissage des langues 

étrangères particulièrement le français FLE, car elle offre aux apprenants un univers où ils 

peuvent développer leurs pensées et sentiments en voyageant dans les textes et enrichir leurs 

bagages linguistiques, cognitives, culturels…etc. 
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Introduction : 

L’écriture c’est l’art de l’utilisation des signes graphiques, les assembler pour 

présenter la parole ou la pensée. Cette activité aide l’individu à construire un sens pour 

atteindre un but précis. 

L’activité de lecture et l’écriture sont deux éléments inséparables et se complètent, ils 

occupent une place très efficace dans l’enseignement/apprentissage des langues étrangères. 

Dans ce chapitre nous allons essayer de définir la notion de production écrite, tout en 

expliquant ses éléments et ses difficultés. Ainsi, nous allons mis l’accent sur la relation entre 

l’acte de lire et l’écriture, pour montrer l’efficacité de cette activité sur l’amélioration des 

compétences de la production écrite. 
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I- Qu’est-ce qu’une production écrite ? 
 

Pour définir la production écrite, il faut tout d’abord donner des définitions aux 

quelques termes outils : l’écrit, écriture. 

Isabelle Gruca et Jean-Pierre Cuq ont donné deux définitions de l’écrit, dans un 

premier sens, ils le considèrent comme une tache qui n’est pas facile « écrire, c’est réaliser  

une série de procédure de résolution de problèmes qu’il est  quelque  fois  délicat  de  

distinguer »
24

. Dans un deuxième sens ils ont défini « écrire c’est donc produire une 

communication au moyen d’un texte et c’est aussi écrire un texte dans une langue  

étrangère»
25

 

Ils mettent en relief l’importance de la lecture, ils  constatent que l’articulation 

lecture/écriture favorise l’amélioration des compétences de la production écrite chez 

l’apprenant ; de telle sort que le produit soit conforme aux caractéristiques de l’écrit. 

L’écriture est considérée comme une activité mise en œuvre par un émetteur sur un 

récepteur, pour transmettre en signe matériels (graphie ou lettre) le langage oral du sujet 

écrivant « l’écriture, telle que nous le concevons ici, n’est ni un médium, ni un code. C’est la 

rencontre de deux langages phonique et langage de traces. Les relations entre les deux 

peuvent être extrêmement variables selon le degré de soumission de l’un à l’autre »
26

. 

La production écrite ne désigne pas le fait de lier les mots et les phrases, mais le fait de 

travailler et produire des textes en respectant les règles de la langue, l’organisation des idées 

et le niveau du contenu. 

Le dictionnaire de linguistique définie la production écrite comme étant « l’action de 

produire, de créer un énoncé au moyen des règles de grammaire d’une langue »
27

. 

Donc, la production écrite c’est le fait de produire des énoncés en utilisant les 

différentes règles de la langue (lexique, grammaire, conjugaison et orthographe). 

De même, la production écrite a été définie dans le dictionnaire pratique de la 

didactique de FLE comme « une activité complexe de production des textes habiletés de 

                                                      
24

Gruca, Isabelle et Cuq –Jean Pierre « cours de didactique du français LE et LS »collection FLE, presse 

universitaire de Grenoble, 2002, p.178. 
25

 Ibid. p.182 
26

 Escarpait, Robert, l’écrit et la communication, collection *que sais-je*, presse universitaire de 

France1993.p.17. 
27

DUBOIS.JEAN, dictionnaire de linguistique et des sciences du langage, paris Larousse, collection trésor du 

français ,1994.p 381 
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réflexion et des habiletés langagière »
28

 

Selon la théorie de communication ; la production écrite est « une activité de 

production d’un texte écrit comme une interaction, une situation d’interlocution et un 

scripteur dont le but est d’énoncer un message dans un discours écrit ». 

Suite à toute série de définitions, nous déduisons que la production écrite vise à la 

production des textes et des discours qui se considèrent comme des messages intégrants des 

situations de communication entre un scripteur et un récepteur. 

Pour Simon « L’apprentissage de la production écrite est l’une des facultés 

fondamentales de l’enseignement de la langue étrangère »
29

 

D’après cette citation nous comprenons que la production écrite occupe une place 

importante  dans l’enseignement/apprentissage de FLE. 

Ainsi à la fin de chaque séquence didactique, l’apprenant est invité à une activité très 

importante, c’est la production écrite, où il doit rédiger un texte en respectant la consigne, il 

est appelé à utiliser plusieurs compétences qui sont acquises pendant son apprentissage 

(pendant sa vie scolaire ou bien pendant chaque séquence didactique) , c’est donc le placer 

dans une situation où l’apprenant doit résoudre une situation de problème en utilisant un 

ensemble de ressources : Capacités, habilités et connaissances. 

Selon Robert. LARTIGUE (1992 : 78), la production écrite correspondant à de «vrais» 

besoins ou désirs : « Production d’écrits diversifiés correspondant à de « vrais » besoins ou 

désirs et élaborés dans des situations « authentiques » où les élèves ont à acquérir une 

certaine autonomie en production d’écrits, et à prendre en compte, de manière progressive 

et ordonnée, les contraintes des différents types de textes qu’ils peuvent être amenés à 

écrire»
30

 

C’est pourquoi, il est important de former apprenants à toutes formes de productions 

écrites car c’est par la production écrite que l’apprenant va acquérir la langue (grammaire, 

vocabulaire) la connaissance de faits culturels de la langue cible. 

 

                                                      
28

Robert.jean. pierre. Dictionnaire pratique de didactique du FLE. 

29
Lassay.2008.les chateaux.EMP.S.A.S. 

30
Robert. LARTIGUE (1992 : 78).cité par Mme. Mechraouilemia,mémoire de master, le choix inapproprié des 

mots dans la production écrite des apprenants en FLE : cas des élèves de 2ème année secondaire, sous la 

direction de Nawal Hamel ,Biskra,2014/2015 
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II- Les étapes d’acquisition de l’écriture : 

Pour acquérir l’écriture, il faut suivre cinq étapes cycliques qui sont : 

II-1-l’étape de pré-écriture: 

Cette étape est la première et la plus importante, car l’apprenant ici va activer ses 

connaissances antérieurs sur le sujet et anticiper le contenu de son texte, de faire une 

consultation de mots, noter ses idées à mesure qu’elles viennent, faire le collecte 

d’informations pour les organiser aussi de classifier et planifier dans son texte. 

II-2-l’étape d’écriture: 

L’apprenant commence au cours de cette étape de faire la transcription de ses idées 

sous forme de phrases, il ne fait pas l’importance aux détails (choix des mots juste, 

l’orthographe exacte). Il utilise dans cette étape plusieurs étapes linguistiques. 

II-3-l’étape de révision: 

Nous trouvons dans cette étape plusieurs activités, telle que de chercher à parfaire le 

contenu et de vérifier l’organisation du texte. L’apprenant vérifie tous les éléments 

demandés dans son texte et les liens entre les phrases si sont clairement établis. 

Il utilise un autre brouillon pour effacer et rature à nouveau, réorganisation ses idées. Il 

reprendre le plan pour vérifier la pertinence de  l’information en fonction du projet 

d’écriture. 

II-4-l’étape de correction: 

Après d’écrire son texte l’apprenant au cours de cette étape commence à vérifier les 

erreurs au niveau de la grammaire, l’orthographe ou la ponctuation. 

II-5-l’étape de post–écriture 

C’est la dernière étape de la rédaction d’un texte en vue de le présenter à un public. 

L’apprenant commence à relire son texte, il vérifie la lisibilité et s’assurer que tout a été 

transcrit. 

III- L’apprentissage de l’écriture en FLE : 
 

L’écriture aujourd’hui est considérée comme la première activité dont le but de 

produire du sens. Pour écrire, il faut tout d’abord acquérir des différentes compétences, soit 

au niveau de la microstructure ou bien au niveau de la macrostructure. 

Pour écrire dans une langue, il faut comprendre toutes les caractéristiques du système 

d’écriture de cette langue, aussi, il faut arriver à bien déchiffrer le texte à travers les signes 

visuels des mots pour écrire réellement. 



Chapitre II                                                               La lectureau  service de l’écrit 

 

 
23 

L’écriture n’est pas le fait d’écrire au hasard, mais est le fait du donner un sens à l’écrit 

qu’on produit et permet au destinataire de comprendre le message de ce texte. 

Le scripteur doit prendre en considération que cet écrit est destiné aux différents 

niveaux des destinataires (chaque destinataire peut avoir un niveau soutenu, moyen au bien 

niveau bas) L’écrit d’un apprenant en milieu scolaire, c’est le fait de montrer ses 

connaissances dans plusieurs matières. L’apprenant transmet les informations qui ont déjà 

acquis et connues par des phrases bien structurées. 

L’apprenant dans sa classe ne peut pas toujours répondre aux questions de son 

enseignant oralement à cause de plusieurs facteurs (timidité, le stresse, manque de 

motivation….etc.). C’est pour cette raison, l’activité de la production écrite lui permet 

d’exprimer ses idées et ses sentiments même de répondre 

Aux plusieurs situations problèmes. L’enseignant doit comprendre que l’apprenant 

n’éprouve pas le besoin d’élaborer des stratégies pour présenter des informations nouvelles à 

son enseignant. 

IV-Les difficultés de l’écriture : 
 

L’écriture est un instrument de communication particulièrement codé, c’est un 

processus complexe qui nécessite non seulement un apprentissage technique, mais aussi 

l’appropriation d’un certain nombre de compétences relevant de plusieurs domaines : social, 

culturel, cognitif et linguistique. 

Les apprenants en langue étrangère(LE) ont des difficultés énormes en production écrite 

qu’en Langue maternelle (LM). 

« Il existe un différence dans la manière d’aborder l’étude de l’écriture en langue 

maternelle et en langue étrangère. Le natif connait déjà sa langue quand il entre à l’école, il 

possède une compétence qui lui est très utile»
31

. 

La majorité des apprenants sont incapables de produire un simple écrit, ils trouvent des 

problèmes linguistiques, socioculturelles et cognitives. 

IV -1-Difficultés linguistiques: 

Ces difficultés ont trait aux divers systèmes et règles syntaxiques, morphosyntaxiques 
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 Alarcon, Magdalena Hernandez, « proposition instructionelle pour développer la compétence de production 

écrite des étudiants de la licence de FLE à l’université de Veracruz », collection pédagogiauniversitaria 36, 

juillet –décembre 2001p4 
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et textuelles (règle de cohérence) de la langue, qui aident à produire des messages différents. 

Les difficultés linguistiques à plusieurs aspects qui nous présentons comme suit : 

 

IV -1-1-Lexique: 

Le lexique est un ensemble de signes, choisis arbitrairement, pour désigner les objets, 

les actions, les assentiments et les concepts. 

Selon Jean Pierre Robert il est « l’ensemble des unités d’une langue ».
32

 

 

Les apprenants ont un défaut d’une maitrise langagière, identifiée par le biais d’une 

unité, simple ou complexe matérialisée dans le texte ou même absente de sa surface, qui 

s’apparente au stock lexical de la langue. 

Le scripteur en FLE a une difficulté pour choisir son lexique du contenu, du contexte 

linguistique et de la situation de communication car il n’a pas des acquis lexicaux forts dans 

cette langue étrangère. 

IV -1-2-L’orthographe: 

Le scripteur quand –il produit un écrit en français il trouve une grande difficulté, car la 

langue française est très complexe au niveau d’orthographe. Les problèmes en ces derniers 

apparaissent plus varies que l’on pourrait le croire, ils n’ont pas une relation que avec le 

défaut de mémorisation et méthode de travail inadéquate. Mais ils ont une relation avec 

d’autres facteurs (problèmes de concentration, de mémorisation, pensée inadaptée, de 

compréhension du texte ou du mot, l’absence de correction des erreurs,  la réflexion, le stress 

et fausses croyances et des défauts de stratégies reliées à la nature des mots). 

IV -1-3-La morphosyntaxe: 

La morphosyntaxe est un aspect très important pour la rédaction des textes. Le 

scripteur en situation de la production doit être attentif à tous ce qui est écrit. 

La plus part des apprenant ne respectent pas l’ordre des mots dans la phrase et les 

morphèmes grammaticaux, le temps et le mode des verbes et la coordination en genre et en 

nombre des adjectifs et substantifs. 

Ce type de difficultés est la cause de l’incompréhension des textes rédigés. 
 

IV -2-Difficultés socioculturelles: 

En production écrite, la connaissance des règles grammaticales et la maitrise de la 

compétence communicatives sont insuffisants. La compétence linguistique doit être soutenue 
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 Jean –Pierre, Robert le dictionnaire pratique de didactique du FLE 2011. P145. 
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par la maitrise des savoirs et des savoirs – faire d’ordre socioculturel permettant l’adaptation 

du message à la situation de communication. 

L’apprenti-scripteur en LE connaitre d’autres problèmes plus que les problèmes 

linguistiques (grammaire, lexique et orthographe) qui ont trait à l’organisation et/ou à la 

structuration de son discours dans sa dimension culturelle. Chaque langue a sa propre 

convention rhétorique. 

Dans une communication écrite le scripteur doit connaitre le contexte socioculturel 

dans sa communication et la visée de son texte, pour ce faire il doit connaitre ce qu’il faut 

dire et écrire d’une part, la manière de dire et d’écrire d’une autre part. 

Quand le scripteur ne sait pas comment maitriser cette compétence (socioculturelle) qui 

a trait à la « mise en forme telle qu’elle puisse faciliter le travail de lecture et témoigner 

d’une capacité du scripteur à entrer en relation avec son lecteur»
33

. 

Il va affecter la qualité du son écrit et en procédant dans ce cas à des sens négatifs. 

IV -2-1-Difficultés cognitives: 

Le scripteur n’a pas de que des difficultés lexicales, mais aussi des difficultés 

psychologies cognitives. Ces derniers justifient l’échec et/ou la réussite du l’activité 

rédactionnelle. Car cette dernière est considérée comme une activité pénible et difficile qui 

besoin des efforts en ressources cognitives. 

Le scripteur en langue étrangère a besoin d’une grande capacité mentale, par ce que il 

doit bien organiser et sémantique son texte, pour produire un écrit il doit avoir une bonne 

mémoire, il doit être motivé. 

L’âge et le niveau de l’expertise et le degré de la maturité cognitive jouent un rôle pour 

la réussite ou l’échec de la production écrite. 

V- les Relation entre lecture/écriture. 

La relation entre lecture et écriture attire l’attention de plusieurs auteurs et chercheurs, 

car plusieurs se sont intéressés à l’enseignement/apprentissage de la lecture à celui de 

l’écriture. Le problème qui se pose est : comment lire peut aider à écrire? 

Ces chercheurs ont traité la relation, articulation et interaction de ces deux 

compétences. Selon les écrits de Reuter (1995), Ammoden (2012), les relations entre lecture/ 

écriture renvoient à « la nature des liens établis entre les compétences : celles-ci peut être 

                                                      
33

 VIGNER, Gérard, écrire-élément pour une pédagogie de la production écrite, paris, clé international 1982, 

enseigner le français comme langue seconde, paris clé international 20010.p 86. 
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considérées comme opposées ou liées. Complémentaires ou conflictuelles »
34

 et pour 

l’articulation « l’enseignement/apprentissage simultané de ces compétences ». Il nous 

apprend que l’interaction désigne « l’influence négatives  ou  positive  de  l’une  sur  

l’autre»
35

. 

Ecrire c’est concrétiser un objet conforme aux caractéristiques de l’écrit (langue et 

texte), cette exploitation est très compliquée sur le plan de l’apprentissage, la mise en place 

et le développement des compétences scripturales de l’apprenant peuvent être facilités par 

l’articulation lecture/écriture. 

La lecture est considérée comme une activité qui mobilise beaucoup de ressources : 

linguistique, énonciatives, programmatiques…etc. Elle devrait dépendre d’une typologie 

textuelle et des stratégies à effectuer pour qu’elle puisse satisfaire les désirs du lecteur. 

GRUCA Isabelle insiste sur l’importance du rapport lecture / écriture dans le cadre de 

l’étude des textes littéraires en précisant que : 

« L’articulation lecture-écriture, grâce à un jeu de va et vient entre le texte source  et 

texte à produire, permet d’abord de développer des qualités d’analyse du texte, puis qu’il 

s’agit dans premier temps de percevoir, d’observer et de comprendre les mécanismes mis en 

œuvre sans chercher à étudier l’extrait dans le détail, ni à l’écraser par des consignes 

métalinguistiques et métanaratives»
36

. 

D’après cette citation nous pouvons dire que la lecture permet à l’apprenant de 

développer et améliorer des qualités appréciables d’analyse, d’observation et de 

compréhension de textes sources afin d’arriver à produire un texte lisible et compréhensible. 

La lecture aide le scripteur à bien organiser et structurer son écrit, aussi à maitriser une 

bonne compétence linguistique et textuelle. Dans cette optique Gruca affirme que  la lecture: 

« Favorise l’acquisition d’une compétence linguistique et textuelle puis qu’il s’agit de 

mettre en pratique les principes étudies et de respecter la logique du sens. Ces activités 

lectrices et scripturales construisent des interactions et, si lire peut aider à écrire peut aussi 

aider à lire »
37

. 

                                                      
34

 REUTER Yves, (1995) « les relations et les interactions lecture, écriture dans le champ 

didactique », in, Y .Reuter, Lecture/écriture, Pratiques, n°86, Metz : CRESEF,pp.5-6. 
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Ammouden M’hand(2012), l’apprentissage actif de l’écrit ou de l’oral en licence de français dans le cadre 

d’une approche intégrée, thèse de doctorat, université de Bejaïa, direction M.Kebbas, p28. 
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 GRUCA, Isabelle, pour une pédagogie de l’écriture créative in didactique au quotidien, numéro spécial de 

français dans le monde, recherches et application, HACHETTE/ EDICEF juillet 1995.p 183. 
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Dans la classe il ne faut pas considérer les deux activités (lecture – écriture) comme 

des activités séparées. Giasson avance que : 

« Une des erreurs des anciens modèles de lecture était de considérer la lecture et 

l’écriture comme des matières séparées et de les enseigner comme s’il n’existait aucun lien 

entre elles. On ne saurait concevoir qu’un enfant puisse apprendre à parler s’il n’entend 

jamais parler dans son environnement .il est de même en ce qui concerne la lecture et 

l’écriture : elles sont indissociables dans l’apprentissage de la langue écrite»
38

. 
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Conclusion : 

L’activité de la lecture a un impact sur le développement des compétences de 

production écrite. Car l’apprenant quand- il lise, il développe chez lui plusieurs compétences : 

Vocabulaire, syntaxiques, ponctuation, orthographe et morphologique. Pour qu’il arrive à une 

meilleure production écrite. 
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 Introduction : 

 Chaque apprenant va à l’école pour apprendre à lire et à écrire. a partir des 

différentes activités scolaires faites en classe il est appelé à acquérir la compétence de 

l’écrit ; la lecture est l’une de ces activités qui a un impact très efficace pour améliorer le 

niveaux des apprenants en matière de production écrite. 

Dans ce chapitre pratique, nous allons essayer de traiter des informations collectées 

par le bais d’une enquête menée sur terrain. Nous avons traité cette enquête par des 

différents outils d’investigations telle qu’un questionnaire destiné aux enseignants de 

différents lycées et une analyse des copiés des productions écrites à fin de donner une 

crédibilité au travail et mettre en évidence les résultats obtenus. 
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I- Présentation de l’enquête par questionnaire :  

 Dans le cadre de notre recherche nous avons opté pour un questionnaire adressé 

aux enseignants du cycle secondaire de toutes filières afin de récolter des informations et 

des réponses à notre problématique. 

Notre questionnaire se compose de 09 questions. 07questions fermées et 04 ouvertes. 

Ces questions permettront aux enseignants d'exprimer leurs avis à propos de l’impact 

de la lecture sur l’amélioration des compétences rédactionnelles chez les apprenants. 

I-1- lieu de recueil d’information : 

Comme le lycée où nous avons mené notre travail ne comporte pas le nombre 

suffisant des enseignants de français dont nous auront besoin dans notre enquête, nous 

avons donc contacté d'autres enseignants travaillons dans d'autres établissements de la 

wilaya de M'sila les lycées visités sont:  

 Lycée de BEN GROUN Amar. 

 Lycée des martyrs MAHMOUDI et ABASSI. 

 Lycée TAMIMI. 

 Lycée Othman BEN AFFAN. 

 Lycée ZIRI Ben Manad. 

Le totale d’enseignants qui ont répondu aux questions est de 25 enseignants. 
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I-2- L’analyse du questionnaire : 

 Question n°1 : 

Quelle est l’attitude de vos apprenants lors de la séance de la lecture ? 

Pourcentages  Nombre de réponses Réponses 

82% 7 Motivés 

78% 82 Désintéressés 

011% 52 TOTAL 

 

 

 

Notre objectif à travers cette question est de montrer les comportements des élèves 

face à la séance de lecture. 

Commentaire : 

Après l’analyse des résultats 72% des enseignants déclarent que leurs apprenants 

sont désintéresses lors de la séance de lecture. Nous avons constaté que ce problème a une 

relation soit avec la manière de présenter la séance de lecture ou bien avec les types des 

textes proposés aux apprenants. Or, 28% des enseignants déclarent que leurs apprenants 

sont motivés lors de la séance de lecture. 
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 Question n°2 : 

Comment considérez-vous la lecture de vos apprenants ? 

 

Pourcentages  Nombre de réponses Réponses 02 

0% 0 Courante 

65% 81 Lente 

11% 88 Fragmentée 

011% 52 TOTAL 

 

 

 

L'objectif recherché à travers cette question est de connaitre le rythme de la lecture 

chez les apprenants. 

Commentaire : 

D'après ces résultats, nous constatons que 56% des enseignants confirment que la 

lecture de leurs apprenants est lente, tandis que 44% considèrent la lecture de leurs 

apprenants comme une lecture fragmentée, l'ensemble des enseignants confirment qu'il n'y 

a aucun apprenant de la classe 2AS qui lie couramment, ce qui pose donc un grand 

problème à ce stade.  
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 Question n°3 : 

Faite- vous lire régulièrement vos apprenants en classe ? 

 

 

 

 

 

 

 

 

Commentaire : 

 

Après les résultats obtenus, nous trouvons que 88% des enseignants font lire leurs 

apprenants en classe, ce que aide les apprenants à participer en séance de lecture et à avoir 

l’habitude de lire. 

Tandis que 12% des enseignants déclarent qu’ils ne font pas lire régulièrement leurs 

apprenants, cela se pose un grand problème chez leurs apprenants pendant la séance de 

lecture. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pourcentages  Nombre de réponses Réponses 03 

22% 88 Oui 

88% 3 Non 

011% 52 TOTAL 

88% 

12% 

4 seances

6 seances
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 Question n°4 : 

Combien de séance réservez –vous à l’activité de lecture par projet didactique ? 

 

Pourcentages  Nombre de réponses Réponses 04 

20% 80 4 séances 

80% 6 6 séances 

011% 52 TOTAL 

 

 

 

 

 

Commentaire : 

Après l’analyse des résultats 80% des enseignants réservent 4 séances à l’activité de 

lecture par projet didactique, les enseignants déclarent que la lecture se fait lors de la 

séance de compréhension de l'écrit (c'est ce qu'on appelle lecture compréhension). 

Tandis que 20% des enseignants déclarent qu’ils réservent 6 séances de lecture par 

projet didactique. 
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 Question n°5 : 

Que pensez-vous des textes du manuel scolaire de 2AS ?sont-ils adéquats au niveau 

de vos apprenants ? 

Si non pourquoi ? 

 

Pourcentages  Nombre de réponses Réponses 05 

81% 5 Oui 

75% 81 Non 

011% 52 TOTAL 

 

 

 

 

Commentaire : 

 

Après l’analyse des résultats 76% des enseignants pensent que les textes du manuel 

scolaire de 2AS ne sont pas adéquats au niveau de leurs apprenants ils justifient leur 

réponses par le fait de considérer les textes du manuels scolaire comme étant longs, pas 

motivants et qui ne traitent pas des sujets d'actualité, ce qui les poussent à chercher d'autres 

supports plus convenables aux besoins de leurs apprenants. Tandis que 24% des 

enseignants pensent que les textes de manuels scolaire de 2AS sont adéquats au niveau de 

leurs apprenants. 
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 Question n°6 : 

Comment jugez-vous les compétences de vos apprenants à l’écrit ? 

 

Pourcentages  Nombre de réponses Réponses 06 

0% 0 Très bonnes  

0% 0 Bonnes 

88% 6 Assez bonnes 

22% 80 Dans la moyenne 

0% 0 Faibles 

011% 52 TOTAL 

 

 

 
 

 

Notre objectif à partir cette question est de connaitre les compétences 

rédactionnelles des apprenants. 

Commentaire : 

Après l’analyse des résultats 88% des enseignants témoignent la faiblesse de leurs 

apprenants à l’écrit. Nous pensons qu’il y a forcément un problème au niveau de  

l’enseignement de la compréhension de l’écrit et de l’expression écrite, c’est-à-dire les 

interactions lecture/écriture connaissent un dysfonctionnement. 

Les 12% restante jugent les compétences de leurs apprenants à l’écrit comme 

moyennes. 
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 Question n°7 

Combien de production écrite proposez-vous par mois ? 

Pourcentages  Nombre de réponses Réponses 07 

800% 25 02 productions écrites  

0% 0 03 productions écrites 

0% 0 Plus 

011% 52 TOTAL 

 

 

 

L'objectif recherché à travers cette question est de vérifier si les enseignants 

travaillent suffisamment la production écrite. 

Commentaire : 

 

Après l’analyse des résultats 100% des enseignants proposent deux productions 

écrites par mois après presque chaque projet didactique, ils pensent que vu l’insuffisance 

de l’horaire deux productions écrites suffisent après chaque projet didactique, par contre 

nous pensons que l’apprenant éprouve un besoin énorme en écriture. 
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 Question n°8 : 

Les contraintes rencontrées en production écrite ont-elles un rapport avec la lecture ? 

 

Pourcentages  Nombre de réponses Réponses 08 

800% 86 Oui 

0% 0 Non 

011% 52 TOTAL 

 

 

 

Commentaire : 

 

100% des enseignants affirment que la lecture joue un rôle primordial pour améliorer 

l’écrit des apprenants et ils trouvent, aussi que les apprenants qui lisent sont  les plus 

compétents à l'écrit. 

Ainsi, suite à ces réponses, nous pouvons conclure que la lecture est en relation 

étroite avec la maitrise des compétences en production écrite. 
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 Question n°9 : 

Quelle méthode de lecture utilisez-vous en classe ? 

 

pourcentages  Nombre de réponses Réponses 09 

38% 2 Globale 

52% 87 Mixte 

0% 0 Synthétique 

011% 52 TOTAL 

 

 

 

 

 

Commentaire : 

 

68% des enseignants utilisent la méthode « mixte » en classe. Tandis que 32% utilisent la 

méthode « globale ». 

Suite à ces résultats, nous remarquons que les enseignants choisissent la méthode qu'ils 

jugent adéquate au niveau de leurs apprenants. 
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I-3- Résultat de l’analyse de questionnaire : 

En guise de conclusion, l'analyse des réponses obtenus à travers le questionnaire 

proposé aux enseignants du cycle secondaire nous a permis de souligner le rôle important 

que joue la lecture dans l'amélioration des compétences en production écrite. C'est 

pourquoi les enseignants accordent à l'activité de la lecture le temps et les efforts 

nécessaires pour l'amélioration des compétences orales et écrites de leurs apprenants. 

II- présentation de l’enquête par l’analyse des copies : 

II-1- Présentation du corpus : 

Notre corpus se présente dans les apprenants de 2
ème

 année seconde. Nous avons 

choisi cette année car les apprenants auront capitalisé huit ans d’apprentissage du français 

et car ce niveau est intermédiaire puisque les apprenants passeront un examen final (le 

Bac) l'année suivante, et la production écrite forme une question importante dans le sujet 

de français. C'est pourquoi, il faut qu'ils soient bien préparés en 2
ème

 AS.  

 Ces apprenants sont, du lycée BEN GROUN Ahmed/Omar, située dans la 

commune de BEN SROUR wilaya de M’sila .ils sont en classe de deuxième année 

secondaire, c’est une classe de spécialité lettre et philosophie (2ASL1), cette classe est 

constituée de 21 élèves, dont 18 de sexe féminin et 3 de sexe masculin et dont l’âge varie 

entre 16 et 18 ans. 

II-2- Présentation de l’établissement : 

  Notre enquête a été réalisée au lycée de BEN GROUN Ahmed/Omar, cet 

établissement compte 37 enseignants dont 4 enseignants de français, pour un nombre de 

408 apprenants répartis sur les 3 niveaux, les 2
ème

 AS sont d'un nombre de 115 apprenants. 

II-3- L’enseignant : 

  Nous avons choisi de travailler auprès de monsieur NACEUR Mohamed âgé de 34 

ans et ayant exercé 8 année  de service. Il nous a beaucoup aidés dans notre recherche. 

II-4- Choix de méthode : 

       Pour notre travail nous avons choisi la méthode analytique-comparative ,nous avons 

analysé les copies de productions écrites des apprenants avant la lecture, ensuite, nous les 

avons comparés  avec les productions écrites après la lecture pour confirmer ou infirmer 

nos hypothèses. 
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II-5- Choix des textes supports : 

Suite au questionnaire que nous avons proposé aux enseignants ; nous avons constaté 

que les textes proposés dans le manuel scolaire (Carnaval de Venise p 108 ; de Meghnia à 

El Kala. Oran pp109-110, accompagné d’une photo qui représente la Cote d’Oran) ne sont 

pas motivants car les apprenants ont besoin des textes qui leurs donnent un envie de lire, 

c’est pourquoi et après la première séance de la production écrite nous avons trouvé que les 

apprenants choisissent les mêmes villes suivantes (Sétif, Oran, Alger, Bejaïa). 

C’est la raison pour laquelle de leur proposer des textes publicitaires sur les villes 

qu’ils ont déjà choisi. 

La consigne de notre production était de leurs demander de « rédiger puis présenter 

un texte publicitaire qui invite les gens à visiter Oran ou un autre lieu de votre choix ». 

 Ainsi, nous avons accordé à nos apprenants une certaine liberté pour choisir et 

décrire les villes qu’ils ont vraiment visitées, pour les aider à trouver les idées et décrire 

tous ce qui ont vu pendant leurs voyages. 

   Pour préparer nos textes supports nous avons choisis les dépliants comme un 

modèle, car ils ont un impact positif pour la publicité. Les dépliants ont donc remplacé les 

textes proposés dans le manuel scolaire, ils succèdent également la motivation des 

apprenants. 

III- Déroulement de l’expérimentation :   

Notre expérimentation a été réalisée pendant la séquence n°2 « produire un texte 

touristique à partir d’un reportage », dans le projet n°3 « présentez le lycée, le village, la 

ville ou le monde de vos rêves pour faire partager vos idées, vos aspiration ».Elle s’est 

déroulé de la manière suivante : 

   La première séance avec les apprenants nous avons tout d’abord essayé d’expliquer 

notre objective et motiver nos apprenants et connaitre leurs niveau  par un exercice de la 

production écrite réalise par l’enseignent. 

  Après nous avons réalisé une séance de production écrite (pré-test), ou nous avons 

demandé aux apprenants de rédiger un paragraphe en répondant à la consigne 

suivante « rédiger puis présentez un texte publicitaire qui invite les gens à visiter un lieu de 

votre choix ».cette séance était le 17/02/20109 de 10:00 à 11:00. 

   Puis, nous avons assisté avec les apprenants pendant une séquence, pendant cette 

période, nous avons trouvé quelques difficultés en citant : les grèves et les vacances de 

printemps. C’est pour cette raison nous avons perdu du temps et l’enseignant a décidé de 

faire deux séquence à la fois de 10/02/2019 jusqu’à le 17/04/2019. 
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    Nous avons après préparé aux apprenants deux séances de lecture, la première était 

le 18/04/2019 de 14:30 à 15:30.dans cette séance nous avons donné les dépliants aux nos 

apprenants pour les lire individuellement, à la fin de séance nous avons les ramassé. 

 Pour la deuxième séance et avec la même manière de présenter la première séance, 

nous avons regroupé les tables en quatre groupes et même les apprenants selon leurs choix 

de ville (groupe d’Alger, groupe d’Oran, groupe de Sétif et groupe de Bejaïa) pour donner 

un envie de lire en groupe et partager les informations entre eux. 

  Avant de parler de notre méthode, nous devons signaler quelques points. 

Premièrement nous avons trouvé qu’il y’a des apprenants qui ont absenté dés la première 

séance de lecture et d’autre ont absenté pendant la deuxième séance de lecture et il y’a des 

apprenants qui ont absenté pendant la séance de production écrite. 

C’est pour cette raison, nous avons corrigé et travailler que sur les copies des 

apprenants qui ont participé pendant toutes les séances réalisées, pour bien affirmer ou 

infirmer l’impact de la lecture pour l’amélioration des compétences en production écrite. 

  Dans notre expérimentation nous allons analyser les copies des productions écrites 

individuellement des apprenants en les codifiant ainsi : F1 pour la première copie, F2 pour 

la deuxième copie …etc. 

 

III-1- La grille d’évaluation des productions écrites : 

 

consigne respectée Non respectée 

Respect de la consigne + - 

 

La morphologie verbale + - 

 

L’orthographe 

grammaticale 

+ - 

 

Emploi des indicateurs de 

lieu 

+ - 

 

Emploi des indicateurs 

temps 

+ - 

 

La cohérence synthétique + - 

 

La majuscule + - 

 

La ponctuation + - 

 

La cohérence sémantique + - 

 

L’organisation de la page + - 
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III-2- Analyse et commentaire des copies des productions écrites avant la 

lecture (pré-test) : 
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F1 - - - + - - - - - + 

F2 - - - + - + + + + - 

F3 - - - + - - + + - - 

F4 - - - + - - + - - + 

F5 - - - + - - - - - + 

F6 - - - + - + - - - + 

F7 + - - + + + + - + + 

F8 - - - + + - + + - + 

F9 - - - + + - - - - + 

F10 - - - - - - + - - - 

F11 - - - + - - + + - + 

F12 + - - + - - + + + + 

F13 + - - + - - - - + - 

F14 - - - + - - - - + + 

F15 - - - + - - - - - + 

Nombre 

De copie 

respectée (1) 

3 0 0 14 3 3 8 5 5 11 

Nombre de 

copie non 

respectée (2) 

12 15 15 1 12 12 7 10 10 4 

Pourcentage 

(1) 

%51   %33.33 %51 %51 %23.33 %33.33 %33.33 %33.33 

Pourcentage 

(2) 

%01 %011 %011 %6.66 %01 %01 %66.66 %66.6 %66.66 %56.66 
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Après la correction des productions écrites à l’aide de la grille d’évaluation, nous 

avons remarqué que les apprenants rencontrent des problèmes au niveau de la production 

écrite. Leurs lacunes communes se présentent dans: 

 

 Le respect de la consigne : 

 

 

 

 

 

 

8 

 

 

 

 

 

80% des apprenants n’ont pas respecté l’objectif de la consigne, (rédiger un texte 

publicitaire qui invite les gens à visiter une ville de leurs choix(. Alors que 20% ont rédigé 

des textes qui correspondent à la consigne. 

 La morphologie verbale : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

100% des apprenants n’ont pas bien conjugué les verbes en respectant les temps qui 

conviennent au texte par exemple : 
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 Copie F6 : je visite*                     J’ai visité. 

 Copie F13 : je vu*                         j’ai vu. 

                          Je aller*                      je suis allé. 

 Copie F12 : pour visitent*                     pour visiter. 

 Copie F 1 : je allez*                     Je suis allé. 

 L’orthographe grammaticale : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les fautes d’orthographes et de grammaire sont les plus difficultés des apprenants 

lors de la production écrite. 

100% des apprenants ont fait des fautes orthographes et grammaticales, car ils ne 

maitrisent suffisamment la langue pour rédiger des phrases correctes.rédiger des phrases 

correctes. Par exemple : 

 Copie F2 : des touriste*                      des touristes. 

Manifice*                   magnifique 

 Copie F9 : pandand*                   pendant 

Vacconces*                   vacances 

Sitif*                      Sétif 

 Copie F11 : la blage*                    la plage 

Seeleil*                    soleil 

                   Willaya *                    wilaya 

 Copie F 15 : and  *                    et 

Le neige *                   La neige 

Satife*                      Sétif 
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93,33 

6,66 
0

20

40

60

80

100

Nombre
De copie respectée

Nombre de copie non
respectée

Emploi des indicateurs de lieu 

Nombre
De copie respectée

Nombre de copie non
respectée

20 

80 

0

10

20

30

40

50

60

70

80

90

Nombre
De copie respectée

Nombre de copie non
respectée

Nombre
De copie respectée

Nombre de copie non
respectée

 L’emploi des indicateurs de lieu : 

 

 

 

 

 

 

 

 

C’est l’un des éléments importants pour rédiger un texte publicitaire, car le scripteur 

doit bien empoiler les indicateurs de lieu pour décrire la ville de son choix. 

93.33% des apprenants ont utilisé les indicateurs de lieu dans leurs productions 

écrites.  Tandis que 6.66% n’ont pas bien utilisé les indicateurs de lieu. 

 L’emploi des indicateurs de temps  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les apprenants ont des acquis sur les indicateurs de temps au niveau des récits, 

contes….etc. Car les années passées ont fait ces types de texte. Ils n’ont pas encore 

apprendre les indicateurs de temps dans un texte publicitaire. 

20% des apprenants ont utilisé les indicateurs de temps dans leur production écrite. 

Tandis que 80% des apprenants n’ont pas utilisé ces indicateurs, ils ont utilisé d’autres 
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indicateurs de temps que ne sont pas correspondants aux textes publicitaires. Par exemple : 

 Copie F9 : ou jour de jours* 

 Copie F1 : il était un fois* 

 Copie F4 : il était un fois* 

 

 la cohérence synthétique : 

 

 

 

 

 

 

80% des apprenants ont utilisé les articles qui leur permettent d’assurer la cohérence 

synthétique de leurs phrases. Tandis que 20% des apprenants n’utilise pas cette cohérence 

qui aide à comprendre leurs phrases. 

 La majuscule : 
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53.33% des apprenants maitrisent l’utilisation de la majuscule. Tandis que 46.66% 

des apprenants ne maitrisent pas l’utilisation de la majuscule, ils indiquent le début de la 

phrase par la lettre minuscule (oublier les majuscules), ils écrivent la majuscule après une 

virgule ou au milieu de la phrase, même ils ont oublié de mettre la majuscule au début 

des noms propres. Par exemple : 

 copie F15 : je visite *                           Je visite 

 copie F7 : un jour je visite *                           Un jour  

 copie F2 : la musée et le Jardin *                        et le jardin 

 copie F12 : très belle, J’invite le gens*                         très belle, j’invite 

les gens 

 copie F13 : casbah                         Casbah 

 copie F6 :yemagouraya *                          Yemma Gouraya 

 la ponctuation 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

33% des apprenants ont utilisé presque correctement la ponctuation : 

 le point pour indiquer la fin de phrase. 

 la virgule pour séparer les différents éléments de la phrase. 

 les guillemets. 

Tandis que 66.66% des apprenant, la ponctuation soit est inexistantes dans leurs 

copies par exemple : 

 copie F7. 

 copie F5. 

 copie F14. 
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 copie F4. 

Soit les apprenants ne maitrisent pas l’emploi de la ponctuation. Ils connaissent les 

signes usuels comme le point, la virgule, le tiret mais ils ne savent pas les manier. Par 

exemple : 

 copie F11 : -Je visite* 

                                Enfin la willaya, Il très belle* 

 copie F2 : -Oran c’est un ville manifice. Il y’a* 

                            J’ai visée. a la jardin* 

 copie F13 :j’ai prix des photos pour sevenir, et J’invite les gens*. 

 la cohérence sémantique : 

 

 

 

 

 

 

 

Chaque mot (verbe, sujet, complément…..) a sa place et possède son utilité pour 

former une idée, une signification...Etc. 

66.66% des apprenants n’apparaissent pas cette notion, c’est à cause d’un manque 

linguistique ou lexique qui leur permet à rédiger des textes. 

Alors que 33.33% des apprenants ont bien rédigé des textes cohérents et acceptables 

au niveau de la sémantique même s’il y’a des fautes.  
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 l’organisation de la page : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

26% des apprenants n’ont pas organisé leurs copies. Tandis que 74% des apprenants 

ont écrit sur des doubles feuilles aves une bonne organisation. 

II-5-3- L’analyse des copies après l’activité de la lecture (post-test): 

À travers cette analyse, nous avons voulu vérifier le rôle de la lecture pour 

l’amélioration des compétences de la production écrite des apprenants. 

Pour analyser les productions, nous avons basé sur la même grille d’évaluation de la 

première étape (pré-test). 
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III-3-analyse et commentaire des copies de la production écrite après la lecture (post-

test) 

À travers cette analyse, nous avons voulu vérifier le rôle de la lecture pour 

l’amélioration des compétences de la production écrite des apprenants. 

Pour analyser les productions, nous avons basé sur la même grille d’évaluation de la 

première étape (pré-test). 
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F1 + + + + + + + + + + 

F2 + + + + + + + + + + 

F3 + + + + + + + + + + 

F4 + + + + + + + + + + 

F5 + + + + + + + + + + 

F6 + - - + + + - + + + 

F7 + + + + + + + + + + 

F8 + + + + + + + + + + 

F9 + + + + + + + + + + 

F10 + + + + + + + + + + 

F11 + + + + + + + + + + 

F12 + + + + + + + + + + 

F13 + + + + + + + + + + 

F14 + + + + + + + + + + 

F15 + + + + + + + + + + 

Nombre 

De 

copierespect

ée (1) 

15 14 14 15 15 15 14 15 15 15 

Nombre de 

copie non 

respectée (2) 

0 1 1 0 0 0 1 0 0  

Pourcentage 

(1) 

100% 93.33% 93.33% 100% 100% 100% 93.33% 100% 100% 100% 

Pourcentage 

(2) 

 6.66% 6.66%    6.66%    
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 Le respect de la consigne : 

Nous avons remarqué que tous les apprenants ont respecté l’objectif de la consigne. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 La morphologie verbale : 

93.33% des apprenants ont bien conjugué les verbes. 
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 L’orthographe grammaticale : 

93.33% des apprenants ont évité presque les fautes orthographes et grammaticale, car 

ils ont bien mémorisé les mots dans leurs dépliants. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 L’emploi des indicateurs de lieu : 

100% des apprenants ont utilisé les indicateurs de lieu dans leurs productions écrites. 
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 L’emploi des indicateurs de temps : 

100% des apprenants ont utilisé les indicateurs de temps dans leurs productions 

écrites. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 La cohérence synthétique : 

100% des apprenants ont respecté la cohérence synthétique. 
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 La majuscule : 

93.33% des apprenants ont respecté la majuscule au début de la phrase, au début des 

noms propres et après chaque point. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 La ponctuation : 

100% des apprenants ont maitrisent correctement la ponctuation. 
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 La cohérence sémantique : 

100% des apprenants ont acquis un bagage linguistique et lexical pendant leur 

lecture, ce qui est leur permet à rédiger des textes cohérents. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 L’organisation de la page : 

Car nous avons donné des textes bien organisés aux apprenants, lors de la production 

écrite ils ont bien organisé leurs copiés. 
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III-4- Comparaison entre les productions écrites au pré-test et au post-test : 
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Pré-test 20% 0% 0% 93.33% 20% 20% 53.33% 33.33% 33.33% 73.33% 

Post-test 100% 93.33% 93.33% 100% 100% 100% 93.33% 100% 100% 100% 
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Commentaire : 

Les résultats de post –test montrent que les apprenants ont réussi au développement 

de leurs capacités d’écrire des bons textes sur le plan d’organisation et la cohérence. 

Nous avons marqué que presque toutes les compétences visée (« respect de la 

consigne » en passant de 20% à100 %, « la morphologie verbale » en passant de 0% 

à93.33 %, « l’orthographe grammaticale » en passant de 0 % à93.33 %, « emploi des 

indicateurs de lieu » en passant de 93.33% à 100%, « emploi des indicateurs de temps » en 

passant de 20% à 100%,  « la cohérence synthétique » en passant de 20 % à 100 %, « la 

majuscule » en passant de 53.33% à 93.33%, « la ponctuation » en passant de 33.33% à 

100%,« La cohérence sémantique » en passant de 33.33% à 100%, « l’organisation de la 

page » en passant de 73.33% à 100%.D’après l’analyse des résultats, nous pouvons dire 

que la lecture permet aux apprenants d’améliorer leurs compétences en production écrite, 

car le fait que l’apprenant lit, il va mémoriser les formes orthographiques des mots, il 

acquière un nouveau lexique. 
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Constat : 

D’après l’analyse des résultats, nous pouvons dire que la lecture permet aux 

apprenants d’améliorer leurs compétences en production écrite, nous avons remarqué que 

la plupart ont respecté la consigne en utilisant des marques de l’énonciation, bien 

structuré la cohérence sémantique et synthétique. Aussi ils ont bien choisi le lexique y 

compris l’organisation de la page, la majuscule et la ponctuation.  
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Conclusion 

Cette partie a été consacrée à la pratique où nous avons voulu de vérifier l’impact de 

la lecture pour améliorer les compétences de la production écrite chez les apprenants de la 

2
ème

 année secondaire au lycée de BEN GROUN Ahmed/Omar. 

 Pour conclure, nous pouvons donc dire que la lecture joue un rôle primordial pour 

développer la compétence à produire des textes de qualité chez ces apprenants grâce à son 

enrichissement du bagage linguistique et vocabulaire. 

Enfin, nous pouvons affirmer à partir des deux outils de notre enquête que la lecture 

est un outil qui permet aux apprenants de la langue française en Algérie ; à se documenter, 

trouver des expressions pour améliorer leurs productions écrites et même à enrichir leur 

bagage linguistique. 
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Conclusion générale : 

Tout au long de notre travail de recherche, nous avons essayé de montrer l’impact de 

la lecture pour l’amélioration des compétences de la production écrite chez les apprenants 

de la 2
ème

 année secondaire. 

Pour ce faire nous avons choisi deux types d’enquête déroulent dans un milieu 

scolaire auprès des enseignants et des apprenants pour obtenir les résultats. 

Nous avons commencé par le questionnaire adressé aux enseignants, pour que nous 

puissions recueillir des informations considérables concernant l’apport lecture/écriture en 

classe de FLE. Pour enrichir notre travail, nous avons opté pour des séances d’observation 

des deux activités : lecture et la production écrite, afin de montrer l’effet de la lecture sur 

l’écriture. 

Les résultats de questionnaire et l’analyse des productions écrites des apprenants 

avant et après l’activité de la lecture obtenus ; nous ont beaucoup aidé à répondre à notre 

problématique : 

« La lecture pourrait-elle aider les apprenants à améliorer leurs compétences de 

la production écrite en FLE ? ». 

Nous avons constaté d’après les résultats de notre recherche que nos hypothèses : 

a) la lecture aidait les apprenants à se documenter et à trouver des idées, sujets et 

expressions pour améliorer leur production écrite. 

b) faire la lecture donne plus que du plaisir aux apprenants, cela leur permet de 

mémoriser les mots et d’élargir leur vocabulaire et leur bagage linguistique. 

Pour atteindre nos objectifs précis, nous avons choisir des différents outils  

d’investigations. Telle que un questionnaire destiné aux plusieurs enseignants et les 

séances de lecture et de la production écrite. 

Sont affirmés, nous avons pu montrer que les compétences acquis pendant la lecture 

permet de développer et d’améliorer les compétences de la production écrite chez les 

apprenants. 

Donc nous pouvons dire que l’activité de la lecture est une tâche très importante dans 

une classe de langue, est un outil indispensable qui aide à développer les compétences de la 

production écrite, elle est considérée comme une activité primordial pour améliorer 

d’autres activités de la langue étrangère. 

Nous espérons que dans tous les paliers ; l’activité de la lecture sera consacré, car 

elle nous fait vivre plusieurs fois, nous n’avons pas la lecture que dans le milieu scolaire, 

mais dans d’autres milieux.
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Questionnaire 

 

 Questionnaire pour les enseignants : 
 

Dans le cadre de notre recherche sur (l’impact de la lecture pour l’amélioration 

des compétences en production écrite), nous avons besoin de vos réponses 

pour accomplir et réussir notre travail. 

1. Quelle est l’attitude de vos apprenants lors de la séance de 

lecture ? 

 Motivés. 

 Désintéressés. 

2. Comment considérez-vous la lecture de vos apprenants ? 

 Courante 

 Lente 

 Fragmentée 

3. Faite-vous lire régulièrement vos apprenants en classe ? 

 Oui 

 Non 

4. Combien de séance réservez-vous à l’activité de lecture par 

projet didactique ? 

………………………………………………………………………………………………………………… 

5. Que pensez-vous des textes du manuel scolaire de 2AS ? sont-

ils adéquats au niveau de vos apprenants ? 

 Oui 

 Non 

-Si non pourquoi ? 

…………………………………………………………………………………………………………………………

…………………………………………………………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………………………………………….. 

6. Comment jugez-vous les compétences de vos élèves à l’écrit ? 

 Très bonnes  
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 Bonnes 

 Assez bonnes 

 Dans la moyenne 

 Faibles 

7. Combien de production écrite proposez-vous par mois ? 

      2 

      3 

      Plus 

8. Les contraintes rencontrées en production écrite ont-elles un 

rapport avec la lecture ? 

 Oui 

      Non 

 

9. Quelles méthodes de lecture utilisez-vous en classe ? 

 Globale                               

 Mixte                                 

 Synthétique                    

 

 

 

 

 

 

                                                                                       Merci d’avance. 
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Texte support d’Elbehdja  

  

 

 

 

 



 

 

72 

Texte support d’Elbehdja  
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Texte support de Bejaïa   
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Texte support de Bejaïa   
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Texte support d’Oran   
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Texte support d’Oran    
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Texte support de Sétif   
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Texte support de Sétif   
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Photos de la première science de lecture 
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Photos de la deuxième science de lecture 
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Les copies de la production écrite avant la lecture (pré- teste) 
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Les copies de la production écrite après la lecture (poste -teste) 
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Résumé : 

La lecture est une activité qui possède plusieurs avantages. Elle joue un rôle 

primordial dans l’acquisition de la langue car c’est grâce à la lecture que l’apprenant enrichie 

son bagage linguistique et améliore ses compétences orales et écrites.  

Afin de souligner l’impact de la lecture sur l’amélioration des compétences 

langagières de l’apprenant, notamment celles de la production écrite, nous avons effectué une 

expérience auprès des élèves de 2èma année secondaire du lycée BEN GROUN Ahmed/Omar 

BEN SROUR. 

L’objectif est de montrer dans quelle mesure la lecture peut être au service de la 

production écrite. 

Mots clés : lecture - bagage linguistique- amélioration-compétences. 

 ملخص

تلعب دورا رئيسيا في اكتساب اللغة لأنه من خلال القراءة يثري المتعلم  القراءة نشاطا له العديد من المزايا.  فهي

 .خلفيته اللغوية ويحسن مهاراته الشفوية والكتابية

من أجل تسليط الضوء على تأثير القراءة على تحسين المهارات اللغوية للمتعلم، وخاصة تلك الخاصة بالإنتاج 

 .ية من مدرسة ثانوية بن قرون أحمد / عمر بن سرورالمكتوب، أجرينا تجربة مع طلاب السنة الثان

      الهدف هو إظهار إلى أي مدى يمكن أن تكون القراءة في خدمة الإنتاج المكتوب

 .المهارات-تحسين  -الرصيد اللغوي  –: القراءة الكلمات المفتاحية   

         

Summary: 

Reading is an activity that has several advantages. It plays a key role in language 

acquisition because it is through reading that the learner enriches his or her linguistic 

background and improves oral and written skills. 

In order to highlight the impact of reading on the improvement of the language skills of 

the learner, especially those of written production, we conducted an experiment with students 

of the second year of high school BEN GROUN Ahmed / Omar BEN SROUR. 

The aim is to show to what extent reading can be at the service of written production. 

Key words: reading - linguistic background- improvement-skills. 


